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CLASSES 
PRÉPARATOIRES 

Hypokhâgne et Khâgne BL 
 

 
 

 
 

- C’est une filière littéraire : on y travaille la littérature, la philosophie, l’histoire, une langue vivante1 au 
moins et parfois une langue ancienne2, une deuxième langue vivante3. 

- avec des sciences sociales : l’économie et la sociologie sont nées de questions de philosophie 
politique et morale, elles se sont ensuite progressivement autonomisées comme des disciplines 
universitaires distinctes. Il est possible de compléter ce tronc commun d’économie et de sociologie par 
de la géographie. 

- des mathématiques, indispensables pour l’analyse des données quantitatives mobilisées en sciences 
sociales mais aussi pour bien comprendre certains raisonnements mobilisés par les économistes, les 
sociologues ou les géographes. Elles participent bien entendu plus largement à la formation d’une 
pensée critique. 

                                           
1 A Henri IV, les étudiants peuvent choisir parmi les langues vivantes suivantes : Anglais – Allemand – Arabe – Chinois – Espagnol – Italien 
– Russe. 
2 Grec ou latin 
3 Obligatoire pour les concours des écoles de management 
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- Et un dialogue fécond entre ces disciplines. C’est un des plaisirs de la BL quand un cours d’économie 
sur les banques centrales permet d’éclairer un passage du cours d’histoire sur une crise monétaire (ou 
l’inverse !), quand un cours de philosophie sur la façon dont nous connaissons le monde trouve un 
écho dans un cours de sociologie sur la façon dont se structurent nos représentations du monde, 
quand le cours sur les dérivées sert à comprendre comment certains économistes ont pu mener des 
raisonnements à la marge, quand un extrait de Marcel Proust permet de mieux comprendre comment 
nous incorporons des façons d’interagir, quand un cours de géographie sur les forêts permet de mieux 
comprendre une partie du cours sur la transition écologique, quand un cours d’espagnol ou d’anglais 
permet de travailler les risques de l’endettement des ménages, un cours d’allemand les 
représentations de la dette. 
 
Pour une vue plus détaillée des programmes  : https://www.prepabl.fr/filiere.html 
 
Les horaires reflètent l’éventail des disciplines travaillées  
 

Les disciplines du tronc commun 

Littérature 4h 

Philosophie 4h 

Histoire 4h 

Langue vivante 1 2h 

Mathématiques 5.5 h 

Sciences sociales 6h 

+ une spécialité obligatoire au choix : 

Civilisation en langue étrangère4 4h 

Langue ancienne 3h 

Géographie 3h 

+ éventuellement une option facultative 

Une seconde langue vivante 2h 

 

- A une trentaine d’heures de cours, s’ajoutent chaque semaine : 

→ Des interrogations orales (les « colles ») : une fois tous les 15 jours en mathématiques, une fois 
toutes les 3 semaines en sciences sociales, une fois par trimestre dans les autres disciplines. 

→ Des devoirs sur table le samedi matin dans chacune des disciplines, calés sur les épreuves écrites 
des concours. 
 

Une filière qui prépare aux concours des Écoles Normales Supérieures mais aussi à de très nombreux autres concours5 et des filières universitaires sélectives. 
 

- Les Écoles normales supérieures (Ulm, Saclay et Lyon) recrutent chaque année par concours environ 
55 étudiants, qui deviennent élèves-fonctionnaires et qui sont rémunérés pendant les 4 ans que dure 
leur scolarité. Elles ont vocation à former des enseignants et des chercheurs mais aussi très souvent 
des hauts fonctionnaires. Depuis plusieurs années, elles recrutent aussi sur dossier des étudiants 
désireux de se former à la recherche et qui suivent la même formation et obtiennent le même diplôme 
que les élèves fonctionnaires mais sans être rémunérés.  

                                           
4 Un cours de civilisation associé à une langue vivante (anglais, espagnol, allemand, arabe, chinois, italien, russe). 
5 Les étudiants ne passent pas un concours différent pour chacune de ces écoles. Ces concours sont regroupés dans 2 grandes banques 
d’épreuves =  les étudiants passent des épreuves qui sont ensuite utilisées par les différentes écoles regroupées dans la banque, avec des 
coefficients différents pour définir l’admissibilité des candidats.  

 

https://www.prepabl.fr/filiere.html
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- L’ENSAE forme des ingénieurs statisticiens formés aux big data et à tous leurs usages, certains 
travailleront pour l’INSEE, d’autres feront de l’analyse de données dans des contextes très variés. 

- Les écoles de management comme HEC, l’ESSEC ou l’ESCP ont créé un concours spécifique pour les 
BL.  

- Dauphine recrute chaque année de nombreux étudiants dans des licences variées : la LISS (licence de 
sciences sociales), la licence d’économie appliquée, la licence de management… 

- Le CELSA, une grande école de communication et de journalisme, recrute aussi chaque année dans ses 
différentes filières d’anciens étudiants de BL. 

- De nombreux étudiants choisissent de poursuivre dans des bi-licences (économie et sciences 
politiques, philosophie-sciences politiques, géographie-économie, lettres-philosophie…) ou des 
magistères. 

- Les étudiants qui choisissent à l’issue de leurs deux années de prépa de « cuber » préparent une 
deuxième fois les concours et peuvent aussi à l’issue de leur deuxième khâgne intégrer des masters, 
parmi lesquels les masters des Instituts d’Études Politiques. 
Vous trouverez une liste complète de ces formations accessibles après une BL, sur le site Prepa BL : 
https://www.prepabl.fr/debouches-227309.html 
 
On peut se faire une idée des poursuites d’études à l’issue d’une khâgne BL, en observant ce que sont 
devenus à l’issue de leur khâgne, les 52 étudiants de la promo 2023-24, à la rentrée 2024 :  

 
Remarque = Il s’agit ici pour chaque étudiant de son cursus principal : ainsi, par exemple, certains 
normaliens ont choisi un double parcours avec HEC ou avec un master à Sciences Po. 

(1) Les cubes sont des étudiants qui ont choisi de faire une deuxième année de khâgne. Ils avaient 
d’autres possibilités, ils ont réussi certains concours, mais ils préfèrent prendre le temps 
d’approfondir leur formation en khâgne pour intégrer une formation qui leur plaira davantage. 

(2) 3 HEC, 3 ESSEC, 1 ESCP, 2 EDHEC, 1 EM Lyon. 
(3) Droit-économie ou économie-philosophie. 
(4) Governing large metropolis à Sciences Po Paris et Histoire transnationale à Ulm-PSL. 
(5) 11 admis à Ulm + 6 à Saclay + 2 à Lyon (dont un étudiant admis sur dossier). 
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https://www.prepabl.fr/debouches-227309.html


 4 

 
 
Certains anciens BL sont devenus président de la République (Emmanuel Macron) ou premier ministre 
(Édouard Philippe) ou encore prix Nobel d’économie (Esther Duflo), certains sont devenus enseignants, 
chercheurs ou hauts fonctionnaires en France ou pour l’Union européenne et les grandes institutions 
internationales comme le FMI, mais aussi directeurs marketing, analystes financiers, membres de 
cabinets de conseils, consultants, journalistes, avocats en droit des affaires ou en droit public, 
magistrats, notaires, urbanistes, cartographes, productrice de cinéma…. 
 
C’est ce dont témoigne une enquête sur une cohorte de BL dix ans après la khâgne :   
https://www.prepabl.fr/debouches-919794.html 
 

 
 

- Avoir envie d’apprendre à préciser les questions avant de chercher à réciter des réponses 

- Aimer expliciter des raisonnements 

- S’intéresser aux méthodes qu’utilisent les chercheurs pour rendre raison de ce qu’ils observent, aux 
hypothèses qu’ils discutent et pas seulement aux conclusions d’une recherche. 

- Considérer les mathématiques comme un langage, qui permet de formaliser certaines relations, 
certains processus et non pas comme une langue étrangère intraduisible ;-) 
 

 
 

- Nous cherchons à repérer dans les dossiers une curiosité intellectuelle, un goût pour l’analyse, une 
aisance dans la rédaction, aussi bien dans les matières littéraires qu’en mathématiques. 

- Il faut avoir choisi l’enseignement de spécialité de maths en première et si possible en terminale. 
Quelques étudiants ont suivi en terminale l’option maths complémentaires, mais il leur faut faire un 
très gros travail à l’arrivée en hypokhâgne. Les programmes et les épreuves de mathématiques sont 
en effet proches de ceux de la filière BCPST (biologie) et de la filière ECG avec maths approfondies. De 
plus, en sciences sociales, un grand nombre de raisonnements supposent pour être compris de bien 
maitriser l’analyse et les probabilités. 

- Le choix des autres spécialités n’est pas déterminant.  

 

 

 

https://www.prepabl.fr/debouches-919794.html

